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RESUMEN ESPANOL, p. 92 

Phenological and pomological evaluation of a cherry variety collection 
in Morocco medium-altitude region conditions. 

Abstract - Introduction. Breeding resistant che rry varieties with low chilling requirements 
is an essential prerequisite for the extension of the crop in medium-altitude regions of Morocco. 
Materials and methods. An evaluation of the performance of 17 sweet cheny Prunus avium 
L. varie ties in a collection locatecl near Meknès, Morocco, was based on pheno logical and 
pomological monitoring of the varieties . Results. The time of ripeness , fru it s ize , proportion 
of twin fruits, refractometric index and yielcls varied from one va riety to another. In unsuitable 
varieties, the regional climatic conditions resul tecl in extendecl flowering and very low florif­
erousness . The fruits ripened early and there was a large proportion of twin fruits. The fruit 
skins were also seen to split. Conclusion. In the trial zone in Morocco , the Jack of colcl 
adversely affected cherry tree pheno logical clevelopment, fruit pomological characte ristics and 
yielcls. It is thus necessa1y to breecl varie ties with Jess stringent chilling requirements. © Éditions 
scientifiques et médicales Elsevie r SAS 

Prunus / climatic requirements / physiological requirements / temperature / plant 
response / agronomie characters / Morocco 

Évaluation phénologique et pomologique d'une collection variétale 
de cerisiers en conditions de moyenne altitude au Maroc. 

Résumé - Introduction. La sélection de variétés de cerisier performantes et à faible besoin 
en froid est un objectif pour l'extension de sa culture aux zones de moyenne altitude au Maroc. 
Matériel et méthodes. L'évaluation du comportement de 17 variétés de cerisier doux Prunus 
avium L. , conduite clans une collection située près de Meknès au Maroc, a été fai te sur la base 
d 'un suivi phénologique et pomologique des variétés . Résultats. L'époque de maturité, le 
calibre du fruit , le taux de fruits jumelés , l'indice réfrac tométrique et les rendements ont varié 
d 'une variété à l'a utre . Chez les variétés mal adaptées, les conditions climatiques régionales 
ont induit une floraison étalée et une floribonclité très fa ible . La maturité a été précoce e t la 
production de fruits jumelés, importante. L'éclatement de l'épiderme des fruits a peu été 
observé . Conclusion. Dans la zone d 'expérimentation au Maroc , le déroulement des stades 
phénologiques du cerisier, les caractéristiques pomologiques de ses fruits et son rendement 
ont été affectés par le manque de fro id. L'explo itation de varié tés mieux accl imatées nécessite 
en préalable de sélectionner des génotypes moins exigeants en fro id. © Éditions scientifiques 
et médicales Elsevier SAS 
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1. introduction 

Au Maroc, le secteur des rosacées frui­
tières couvre une superficie de 270 600 ha 
dont 26 400 ha concernent des rosacées à 
noyaux. Dans cette famille , le cerisier n'oc­
cupe que 1 100 ha [1] bien que sa culture 
soit très ancienne. La production nationale 
de cerises est de l'ordre de 7 000 t·an-1 avec 
un rendement moyen de 6 t·ha-1 [1]. Le 
choix souvent inadéquat du matériel végé­
tal, l'existence de contraintes d 'ordre cli­
matique (quantités en froid réduites, faible 
hauteur de précipitations, gelée fréquente) 
et certains problèmes phytosanitaires -
dépérissement bactérien et attaques de 
Capnodis tenebrionis, surtout - limitent le 
développement de cette culture. 

Un choix adéquat du matériel végétal est 
donc fondamental pour promouvoir ce sec­
teur dont la production est faible . Des 
actions d 'extension de la culture du cerisier 
ont été entreprises par l'État qui a distribué 
p lusieurs milliers de plants dans certains 
périmètres agricoles dans le cadre d 'une 
politique générale de développement des 
écosystèmes, de montagne particulière­
ment, qui ont pour composante principale 
l'arboriculture fruitière. 

La diversification des espèces e t des 
variétés est une stratégie envisagée par les 
arboriculteurs potentiels. La culture de cer­
taines espèces fruitières en dehors de leurs 
aires de culture, celle du cerisier par exemple, 
devient donc pressante. Dans ce domaine, 
les variétés utilisées proviennent de sélec­
tions menées en zones tempérées, dans des 
régions où le caractère de « faible besoin en 
froid ,, ne constitue donc pas un objectif 
d 'amélioration. 

Après une certaine période de transition 
des arbres de l'âge juvénile à l'âge adulte, 
les variétés de cerisiers ne fleurisse nt 
chaque année que lorsque leurs besoins en 
basses températures sont satisfaits. L'épo­
que et la durée de floraison sont donc très 
influencées par les facteurs climatiques [2]. 
Par ailleurs, la nature du porte-greffe peut 
modifier la période de pleine floraison ; 
ainsi, en régions tempérées, le porte-greffe 
Sainte-Lucie 64 a tendance à avancer cette 
période de 2 à 3 d1 par rapport aux porte­
greffes Colt et F12- 1 [2] 
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Les caractéristiques de floraison des 
variétés de cerisier, époque et durée, sont 
importantes à connaître d 'une part pour les 
interpréter par rapport aux facteurs clima­
tiques, d 'autre part pour choisir des asso­
ciations variétales adéquates, aptes à favori­
ser la pollinisation. Certaines combinaisons 
variétales sont incompatibles comme Mar­
motte avec Napoléon ou Précoce de Ber­
nard avec Burlat [3] . 

Chez le cerisier, la pollinisation est une 
étape particulièrement délicate du fait de 
l'existence de mécanismes d' incompatibi­
lité et de l'intervention obligatoire d 'in­
sectes , d'abeilles en particulier, pour le 
transport du pollen. 

La plupart des variétés de cerises douces 
sont auto-incompatibles. En revanche , cer­
taines autres sont autofertiles : Lapins, Sun­
burst et Summit, ou Sweetheart, Sumtare, 
Celeste et Sumpaca qui sont des obtentions 
plus récentes [2]. Il y a cependant davan­
tage de cultivars auto-incompatibles que de 
variétés autofertiles [4, 5J. Le taux de nouai­
son obtenu dans les pollinisations auto­
incompatibles est inférieur à 1 % alors que 
chez les autofertiles ce taux est supérieur à 
5 % [6]. 

Le taux de fructification qui détermine le 
degré de fertilité variétale dépend de l'effi­
cacité de la pollinisation, du pourcentage 
d 'ovules fertiles et du taux de nouaison [2]. 
Dans des conditions de pollinisation manuel­
les saturantes, Rouvier [7] a obtenu des taux 
de nouaison variant de 28 % pour la variété 
Burlat à 42 % pour la variété Van. 

Le rende ment et les caracté ristiques 
pomologiques du fruit constituent des cri­
tères économiques importants pour le choix 
variétal. Un fruit d 'une couleur attrayante, 
d'un calibre important (supérieur à 7 g), 
sucré, à chair ferme et résistant au transport 
garantit le succès de la variété . La longueur 
du pédoncule est également importante 
pour facilite r la récolte de ce fruit dont la 
maturité commence bien avant l'arrêt de sa 
croissance [2, 8]. 

À l'approche de la récolte, un éclatement 
du fruit peut se produire à la suite d 'une 
absorp tion directe d'eau à travers l'épi­
derme [9]. L'indice d 'éclatement est forte-

ment lié au poids du fruit [8]. La pénétra­
tion de l'eau dans la drupe serait un phé­
nomène actif, lié au métabolisme, p lutôt 
qu'un phénomène passif, lié à la pression 
osmotique créée par les sucres. Les varié­
tés Stella, Rainier, Van, Stark Hardy Giant, 
Ulster [9], Vista et Burlat [10] présentent une 
légère sensibilité à ce phénomène ; la variété 
Napoléon [11] dont le taux d'éclatement est 
inférieur à 20 % est considérée comme résis­
tante ; à partir d 'un taux de 40 %, la variété 
est dite sensible [9]. La résistance à l'éclate­
ment du fruit est un caractère généralement 
lié à la fermeté de sa chair [12]. 

La production de fruits jumelés do ubles, 
définis comme deux fruits de taille inégale 
attachés à un même pédoncule, est aussi un 
caractère variétal. Ce phénomène est favo­
risé par des températures élevées interve­
nant durant la période de l'induction florale 
[12] 

L'exploitation d'une variété introduite ne 
do it donc être décidée qu'après analyse 
d 'un maximum d 'informations collectées 
sur son acclimatation dans le pays d 'adop­
tion . C'est pourquoi des travaux d 'évalua­
tion d 'accessions de cerisiers d 'o rigines 
diverses, installées dans la collection du 
domaine expérimental de l'Institut national 
de la recherche agronomique marocain 
(Inra) de Aîn Taoujdate près de Meknès, 
ont été entrepris. L'objectif en a été l'étude 
du comportement de ces variétés dans les 
conditions climatiques du Maroc. 

2. matériel et méthodes 

2.1.• matériel végétal 
et conditions de culture 

Le matériel végétal qui a été évalué pro­
vient d 'une collection de 17 variétés de ceri­
siers (tableau 1) introduites en 1982 sur le 
domaine expérimental de l'Inra <l'Ain Tao uj­
date (Maroc) . La même collection avait fait 
l'objet d 'une étude sur le support de fructi­
fication en relation avec l'adaptation aux 
conditions climatiques du milieu [13]. Cette 
station localisée à 500 m d'altitude, soit à 
une altitude moyenne, jouit d 'un climat à 
hiver doux [14]. Les quantités de froid (QO 
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disponibles durant la période d'expérimen­
tation 1991- 1995 ont été calculées en utili­
sant la formule de sommation du nombre 
d 'heures de températures inférieures à 7,2 °C 
[1 5], adaptée par Crossa-Raynaud [16] qui 
l'a ajustée aux conditions tunisiennes : 

Qf journalière (en heures) = (7,2-m) / 
(M-m) x 24, où m et M sont respectivement 
les températures journalières minimales et 
maximales, exprimées en °C. 

Les d isponibilités moyennes e n froid 
sont de l'ordre de 570 h ·an- 1 de tempéra­
tures inférieures à 7,2 °C concentrées essen­
tiellement sur les mois de novembre à 
février (tableau If) . Les variations d 'une 
année à l'autre sont assez importantes . 
Cependant, la valeur de ce paramètre Qf a 
tendance à diminuer puisque , pour les 
5 années consécutives de l'expérimenta­
tion, les Qf ont été de 670, 650, 640, 600 et 
280 h. 

Toutes les variétés étudiées ont été gref­
fées sur Sainte-Lucie 64. Dans le verger, les 
arbres ont été répa1tis en ligne, de façon aléa­
toire, plantés à une densité de 333 arbres·ha-1, 

avec un écartement de 5 x 6 m, et conduits 

Tableau 1. 
Origine des variétés utilisées pour étudier le comportement 
du cerisier dans les conditions de moyennes altitudes de la région 
de Meknès au Maroc. 

Variété 

Bigarreau Burlat 
Bigarreau Moreau 
Bigarreau Napoléon 
Bigarreau Rainier 
Bigarreau Van 
Geant Hedelfingen 
Guillaume 
Marmotte 
Noire de Meched 
Précoce de Bernard 
Reverchon 
Stark Hardy Giant 
Stella 
Tragana d'Edessa 
Ulster 
Vista 
Viva 

Origine géographique 

France 
France 
France 

États-Unis 
Canada 

Allemagne 
France 
France 

Iran 
France 
France 

États-Unis 
Canada 
Grece 

États-Unis 
Canada 
Canada 

Fruits, vol. 55 (1) 85 



1 d = day : unité recommandée 
pour" jour "· 

A. Oukabli, M. Laghezali 

1. introduction 

Au Maroc, le secteur des rosacées frui­
tières couvre une superficie de 270 600 ha 
dont 26 400 ha concernent des rosacées à 
noyaux. Dans cette famille , le cerisier n'oc­
cupe que 1 100 ha [1] bien que sa culture 
soit très ancienne. La production nationale 
de cerises est de l'ordre de 7 000 t·an-1 avec 
un rendement moyen de 6 t·ha-1 [1]. Le 
choix souvent inadéquat du matériel végé­
tal, l'existence de contraintes d 'ordre cli­
matique (quantités en froid réduites, faible 
hauteur de précipitations, gelée fréquente) 
et certains problèmes phytosanitaires -
dépérissement bactérien et attaques de 
Capnodis tenebrionis, surtout - limitent le 
développement de cette culture. 

Un choix adéquat du matériel végétal est 
donc fondamental pour promouvoir ce sec­
teur dont la production est faible . Des 
actions d 'extension de la culture du cerisier 
ont été entreprises par l'État qui a distribué 
p lusieurs milliers de plants dans certains 
périmètres agricoles dans le cadre d 'une 
politique générale de développement des 
écosystèmes, de montagne particulière­
ment, qui ont pour composante principale 
l'arboriculture fruitière. 

La diversification des espèces e t des 
variétés est une stratégie envisagée par les 
arboriculteurs potentiels. La culture de cer­
taines espèces fruitières en dehors de leurs 
aires de culture, celle du cerisier par exemple, 
devient donc pressante. Dans ce domaine, 
les variétés utilisées proviennent de sélec­
tions menées en zones tempérées, dans des 
régions où le caractère de « faible besoin en 
froid ,, ne constitue donc pas un objectif 
d 'amélioration. 

Après une certaine période de transition 
des arbres de l'âge juvénile à l'âge adulte, 
les variétés de cerisiers ne fleurisse nt 
chaque année que lorsque leurs besoins en 
basses températures sont satisfaits. L'épo­
que et la durée de floraison sont donc très 
influencées par les facteurs climatiques [2]. 
Par ailleurs, la nature du porte-greffe peut 
modifier la période de pleine floraison ; 
ainsi, en régions tempérées, le porte-greffe 
Sainte-Lucie 64 a tendance à avancer cette 
période de 2 à 3 d1 par rapport aux porte­
greffes Colt et F12- 1 [2] 

84 Fruits, vol. 55 (1) 

Les caractéristiques de floraison des 
variétés de cerisier, époque et durée, sont 
importantes à connaître d 'une part pour les 
interpréter par rapport aux facteurs clima­
tiques, d 'autre part pour choisir des asso­
ciations variétales adéquates, aptes à favori­
ser la pollinisation. Certaines combinaisons 
variétales sont incompatibles comme Mar­
motte avec Napoléon ou Précoce de Ber­
nard avec Burlat [3] . 

Chez le cerisier, la pollinisation est une 
étape particulièrement délicate du fait de 
l'existence de mécanismes d' incompatibi­
lité et de l'intervention obligatoire d 'in­
sectes , d'abeilles en particulier, pour le 
transport du pollen. 

La plupart des variétés de cerises douces 
sont auto-incompatibles. En revanche , cer­
taines autres sont autofertiles : Lapins, Sun­
burst et Summit, ou Sweetheart, Sumtare, 
Celeste et Sumpaca qui sont des obtentions 
plus récentes [2]. Il y a cependant davan­
tage de cultivars auto-incompatibles que de 
variétés autofertiles [4, 5J. Le taux de nouai­
son obtenu dans les pollinisations auto­
incompatibles est inférieur à 1 % alors que 
chez les autofertiles ce taux est supérieur à 
5 % [6]. 

Le taux de fructification qui détermine le 
degré de fertilité variétale dépend de l'effi­
cacité de la pollinisation, du pourcentage 
d 'ovules fertiles et du taux de nouaison [2]. 
Dans des conditions de pollinisation manuel­
les saturantes, Rouvier [7] a obtenu des taux 
de nouaison variant de 28 % pour la variété 
Burlat à 42 % pour la variété Van. 

Le rende ment et les caracté ristiques 
pomologiques du fruit constituent des cri­
tères économiques importants pour le choix 
variétal. Un fruit d 'une couleur attrayante, 
d'un calibre important (supérieur à 7 g), 
sucré, à chair ferme et résistant au transport 
garantit le succès de la variété . La longueur 
du pédoncule est également importante 
pour facilite r la récolte de ce fruit dont la 
maturité commence bien avant l'arrêt de sa 
croissance [2, 8]. 

À l'approche de la récolte, un éclatement 
du fruit peut se produire à la suite d 'une 
absorp tion directe d'eau à travers l'épi­
derme [9]. L'indice d 'éclatement est forte-

ment lié au poids du fruit [8]. La pénétra­
tion de l'eau dans la drupe serait un phé­
nomène actif, lié au métabolisme, p lutôt 
qu'un phénomène passif, lié à la pression 
osmotique créée par les sucres. Les varié­
tés Stella, Rainier, Van, Stark Hardy Giant, 
Ulster [9], Vista et Burlat [10] présentent une 
légère sensibilité à ce phénomène ; la variété 
Napoléon [11] dont le taux d'éclatement est 
inférieur à 20 % est considérée comme résis­
tante ; à partir d 'un taux de 40 %, la variété 
est dite sensible [9]. La résistance à l'éclate­
ment du fruit est un caractère généralement 
lié à la fermeté de sa chair [12]. 

La production de fruits jumelés do ubles, 
définis comme deux fruits de taille inégale 
attachés à un même pédoncule, est aussi un 
caractère variétal. Ce phénomène est favo­
risé par des températures élevées interve­
nant durant la période de l'induction florale 
[12] 

L'exploitation d'une variété introduite ne 
do it donc être décidée qu'après analyse 
d 'un maximum d 'informations collectées 
sur son acclimatation dans le pays d 'adop­
tion . C'est pourquoi des travaux d 'évalua­
tion d 'accessions de cerisiers d 'o rigines 
diverses, installées dans la collection du 
domaine expérimental de l'Institut national 
de la recherche agronomique marocain 
(Inra) de Aîn Taoujdate près de Meknès, 
ont été entrepris. L'objectif en a été l'étude 
du comportement de ces variétés dans les 
conditions climatiques du Maroc. 

2. matériel et méthodes 

2.1.• matériel végétal 
et conditions de culture 

Le matériel végétal qui a été évalué pro­
vient d 'une collection de 17 variétés de ceri­
siers (tableau 1) introduites en 1982 sur le 
domaine expérimental de l'Inra <l'Ain Tao uj­
date (Maroc) . La même collection avait fait 
l'objet d 'une étude sur le support de fructi­
fication en relation avec l'adaptation aux 
conditions climatiques du milieu [13]. Cette 
station localisée à 500 m d'altitude, soit à 
une altitude moyenne, jouit d 'un climat à 
hiver doux [14]. Les quantités de froid (QO 

Évaluation d'une collection de cerisier au Maroc 

disponibles durant la période d'expérimen­
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Tableau Il. 
Quantités de froid moyennes mensuelles enregistrées de 1991 à 1995 
dans la région de Meknès (domaine expérimental d'Aïn Taoujdate) 
au Maroc. 

Mois Quantité de froid mensuelle1 (h) 

Janvier 186 

Février 70 

Mars 38 

Avril 0 

Mai 0 

Juin 0 

Juillet 0 

Août 0 

Septembre 0 

Octobre 0 

Novembre 117 

Décembre 158 

Total annuel 569 

1 Quantité de froid = (7,2 - m / M-m) x 24, = nombre d'heures où la température 
inférieure est à 7,2 °c, avec, respectivement, M et m, températures maximales 
(M) et minimales (m) journalières. 

en « gobelet "· Le verger a été irrigué de mai 
à septembre avec un appo rt d 'eau « à la 
raie " d 'environ 80 L par arbre e t par 
semaine , soit 2 000 m3.Ju - 1·an-1, et reçoit 
une fertilisation annuelle de 50 unités (U) 
d 'azote , 30 U de phosphore e t 80 U de 
potassium. 

2.2. observations réalisées 

2.2.1. vigueur et port des arbres 

L'observation de la vigueur et du po rt 
des arbres a été faite su r des cerisiers âgés 
de 10 ans. La vigue ur a été évaluée e n 
mesurant la circonférence du tronc à 15 cm 
au-dessus du point de greffe . Les variétés 
o nt é té groupées en classe de vigueur à 
l'aide du test de Tukey. Le port a été appré­
cié visuellement et chaq ue variété a é té 
classée selon les descriptions faites par Edin 
e t a l. [2). L'évaluatio n du po rt d 'arbres 
conduits en gobelet ne permet pas d 'ob­
server les aptitudes intrinsèques des arbres, 
car les contraintes de conduite imposées 
par l'homme modifient le port naturel de la 
plante et influencent le mode de ramifica­
tio n. Les observations alo rs fa ites sur ce 
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caractère de ramification portent sur le com­
portement des rameaux longs acrotones et 
excluent Je dévelo ppement des bouquets 
de mai, qui a dé jà fa it l'objet d 'une publi­
cation [13). Par ailleurs , plusieurs travaux 
[17, 18) sur la distribution des bouquets de 
mai Je long des axes ont été publiés dans 
Je cas d'arbres conduits en climat tempéré. 

2.2.2. floraison 

Les dates caractérisant la période de flo­
raison ont été re levées. La pleine floraison 
correspond au stade où 90 % de fleurs sont 
ouvertes [3). Le début de la floraison inter­
vient lorsque 10 % des fleu rs sont ouvertes 
et la fin de floraison est constatée lorsque 
10 % des fleurs co mmencent à perdre leurs 
pétales. Les moyennes des obse1vations ont 
été reportées sur un diagramme afin d 'éva­
luer le recouvrement des périodes de flo­
raison des diverses variétés étudiées. 

Le nombre de jo urs qui sépare la fin de 
la floraison et la date de maturité des fruits 
correspond au nombre de jours de crois­
sance des fruits. 

2.2.3. caractères pomologiques 

Chaque échantillon a é té constitué de 
50 fruits prélevés aléatoirement sur les 
arb res de chaque variété ayant fructifié , 
sans faire de distinction entre la p roduction 
des bouquets de mai et celle des rameaux 
longs dont la qualité pomologique des fruits 
est pourtant connue pour être différente [2). 
D'ailleurs, clans les conditions de notre expé­
rimentation , la production des rameaux 
longs a été très faible. Les critères pomolo­
giques considérés ont concerné : 

- l'époque de maturité jugée visuelle­
ment par la couleur de l'épiderme du fruit, 

- le calibre du fruit apprécié par le poids 
moyen du fruit , 

- les d ime nsio ns des frui ts (largeur, 
épaisseur et haute ur) qu i permette nt de 
compléter la définition du calibre mais aussi 
de la forme du fruit [2), 

- la longueur du pédoncule qui est mesu­
rée à J'aide d 'un pied à coulisse ; Je pédon­
cule est dit court si la longueur est infé­
rieure à 38 mm, et long pour une dimension 
supérieure [2), 

- le nombre de fruits doubles ou pré­
sentant un petit mamelon au niveau pédon­
culaire , 

- la teneur en sucres du jus du fruit, 
mesurée à l'aide d 'un réfractomètre . 

3. résultats et discussion 

3.1. port des arbres 

La nature du port d'un arbre est intéres­
sante à connaître pour déterminer Je sys­
tème de conduite à lui appliquer. Le port 
des cerisiers é tudiés s'est révélé érigé et, 
selon les variétés, les angles d'insertion des 
rameaux sont apparus plus ou moins fer­
més ou ouverts. 

La vigueur a é té p lus ou moins forte , 
selon les variétés (tableau Ill) ; le diamètre 
a varié entre 28 cm pour la variété Tragana 
cl'Eclessa et 59 cm pour Stella. L'analyse de 
la variance a révélé que les différences 
obse1vées entre les génotypes étaient hau­
tement significatives. La classification des 
variétés, selon la méthode de Tukey, per-

Tableau Ill. 
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met de définir trois groupes : le groupe des 
variétés vigoureuses constitué de Hedelfin­
gen, Moreau, Noire de Meched, Reverchon 
Stella et Ulster, celui des variétés de faible 
vigueur : Guillaume , Marmotte, Tragana 
cl'Eclessa e t Vista, et enfin les variétés de 
vigueur moyenne qui concernent les autres 
génotypes. 

L'abondance des rameaux longs, fu turs 
supports de fructification, dépend égale­
ment des variétés . La répartition de ces 
ramifications, qui sont donc importantes car 
elles constituent les futures charpentes de 
production, suit un gradient acrotone : elles 
se développent de préférence au sommet 
des unités de croissance. 

3.2. floraison 

Pour optimiser la pollinisation, il fa ut 
connaître avec précision les périodes de 
floraison. C'est sur cette base que le choix 
d 'associations variétales compatibles s'opère. 
Chez le cerisier, les fleurs se localisent sur 
les rameaux d 'l an et sur les bouquets de 
mai. La floraison sur ces derniers organes 

Caractéristiques morphologiques des arbres. 

Variété Port Abondance Circonférence 1 

des ramifications terminales du tronc (cm) 

Bigarreau Burlat Érigé moyenne 36 ba 
Bigarreau Moreau Ouvert abondante 57 C 

Bigareau Napoléon Érigé faible 41 ba 
Bigarreau Rainier Érigé abondante 39 b 
Bigarreau Van Ouvert abondante 43 be 
Hegelfingen Ouvert abondante 59 C 

Guillp.ume Érigé faible à moyenne 29 a 
Marmotte Érigé moyenne 31 a 
Noire de Meched Érigé moyenne 55 C 

Précoce de Bernard Ouvert moyenne 46 be 
Reverchon Ouvert moyenne 54 C 

Stark Hardy Giant Érigé abondante 45 be 
Stella Ouvert moyenne 59 C 

Tragana d'Edessa Ouvert faible 29 a 
Ulster Érigé faible 52 cb 
Vista Érigé moyenne 29 a 
Viva Érigé faible à moyenne 35 ba 

1 : Les moyennes affectées d'une même lettre dans la colonne ne sont pas significativement 
différentes au seuil de 5 %. 
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Tableau Il. 
Quantités de froid moyennes mensuelles enregistrées de 1991 à 1995 
dans la région de Meknès (domaine expérimental d'Aïn Taoujdate) 
au Maroc. 

Mois Quantité de froid mensuelle1 (h) 

Janvier 186 

Février 70 

Mars 38 

Avril 0 

Mai 0 

Juin 0 

Juillet 0 

Août 0 

Septembre 0 

Octobre 0 

Novembre 117 

Décembre 158 

Total annuel 569 

1 Quantité de froid = (7,2 - m / M-m) x 24, = nombre d'heures où la température 
inférieure est à 7,2 °c, avec, respectivement, M et m, températures maximales 
(M) et minimales (m) journalières. 

en « gobelet "· Le verger a été irrigué de mai 
à septembre avec un appo rt d 'eau « à la 
raie " d 'environ 80 L par arbre e t par 
semaine , soit 2 000 m3.Ju - 1·an-1, et reçoit 
une fertilisation annuelle de 50 unités (U) 
d 'azote , 30 U de phosphore e t 80 U de 
potassium. 
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caractère de ramification portent sur le com­
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compléter la définition du calibre mais aussi 
de la forme du fruit [2), 

- la longueur du pédoncule qui est mesu­
rée à J'aide d 'un pied à coulisse ; Je pédon­
cule est dit court si la longueur est infé­
rieure à 38 mm, et long pour une dimension 
supérieure [2), 

- le nombre de fruits doubles ou pré­
sentant un petit mamelon au niveau pédon­
culaire , 

- la teneur en sucres du jus du fruit, 
mesurée à l'aide d 'un réfractomètre . 
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des cerisiers é tudiés s'est révélé érigé et, 
selon les variétés, les angles d'insertion des 
rameaux sont apparus plus ou moins fer­
més ou ouverts. 

La vigueur a é té p lus ou moins forte , 
selon les variétés (tableau Ill) ; le diamètre 
a varié entre 28 cm pour la variété Tragana 
cl'Eclessa et 59 cm pour Stella. L'analyse de 
la variance a révélé que les différences 
obse1vées entre les génotypes étaient hau­
tement significatives. La classification des 
variétés, selon la méthode de Tukey, per-

Tableau Ill. 

Évaluation d'une collection de cerisier au Maroc 

met de définir trois groupes : le groupe des 
variétés vigoureuses constitué de Hedelfin­
gen, Moreau, Noire de Meched, Reverchon 
Stella et Ulster, celui des variétés de faible 
vigueur : Guillaume , Marmotte, Tragana 
cl'Eclessa e t Vista, et enfin les variétés de 
vigueur moyenne qui concernent les autres 
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L'abondance des rameaux longs, fu turs 
supports de fructification, dépend égale­
ment des variétés . La répartition de ces 
ramifications, qui sont donc importantes car 
elles constituent les futures charpentes de 
production, suit un gradient acrotone : elles 
se développent de préférence au sommet 
des unités de croissance. 

3.2. floraison 

Pour optimiser la pollinisation, il fa ut 
connaître avec précision les périodes de 
floraison. C'est sur cette base que le choix 
d 'associations variétales compatibles s'opère. 
Chez le cerisier, les fleurs se localisent sur 
les rameaux d 'l an et sur les bouquets de 
mai. La floraison sur ces derniers organes 
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Variété Port Abondance Circonférence 1 

des ramifications terminales du tronc (cm) 

Bigarreau Burlat Érigé moyenne 36 ba 
Bigarreau Moreau Ouvert abondante 57 C 

Bigareau Napoléon Érigé faible 41 ba 
Bigarreau Rainier Érigé abondante 39 b 
Bigarreau Van Ouvert abondante 43 be 
Hegelfingen Ouvert abondante 59 C 

Guillp.ume Érigé faible à moyenne 29 a 
Marmotte Érigé moyenne 31 a 
Noire de Meched Érigé moyenne 55 C 

Précoce de Bernard Ouvert moyenne 46 be 
Reverchon Ouvert moyenne 54 C 

Stark Hardy Giant Érigé abondante 45 be 
Stella Ouvert moyenne 59 C 

Tragana d'Edessa Ouvert faible 29 a 
Ulster Érigé faible 52 cb 
Vista Érigé moyenne 29 a 
Viva Érigé faible à moyenne 35 ba 

1 : Les moyennes affectées d'une même lettre dans la colonne ne sont pas significativement 
différentes au seuil de 5 %. 
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Diagramme de floraison 
des variétés de cerisier 
étudiées dans la région 
de Meknès (Maroc). 
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devient de plus en plus importante avec 
l'âge des arbres. La répartition et l'abon­
dance de la floraison dépendent de la den­
sité des bouquets de mai et donc de la 
variété. La proportion des fleurs portées par 
le bois d'l an augmente avec le degré de 
ramification . C'est ainsi que nous avons 
remarqué une floraison plus importante sur 
des variétés ayant une ramification termi­
nale abondante, telles que Moreau, Rainier, 
Van, etc. , que sur des variétés moins rami­
fiées comme Reverchon et Tragana d'Edessa. 

3.2.1. époque de floraison 

L'époque de floraison est une caractéris­
tique variétale . Elle se situe, pour l'en­
semble des variétés de cerisier é tudiées, 
durant les deux premières décades du mois 
d'avril (figure 1). 

Les époques de floraison se situent donc, 
pour toutes les variétés, dans une période 
où le risque de gelée est nul. Les premières 
fleurs à s'ouvrir sont situées sur les bou­
quets de mai. Elles constituent la p lus 
importante vague de floraison. Le second 
flux, de moindre importance, est constitué 
des fleurs portées par les rameaux d'l an. 
La variété Précoce de Bernard a la floraison 
la plus précoce alors que Marmotte fleurit 
la dernière. Les variétés Tragana d'Edessa, 
Reverchon et Marmotte ont donné très peu 
ou pas de fleurs selon les années et ce com­
portement serait lié à une mauvaise adap­
tation aux conditions climatiques du lieu 
d'expérimentation. 
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Les époques de floraison des différentes 
variétés présentent des décalages assez 
importants d'une année à l'autre. Pour une 
même variété , ces fluctuations sont la 
conséquence de variations climatiques. Des 
températures é levées durant les mois de 
février et mars, ce qui a pu être observé 
pendant l'année 1993, peuvent hâter la flo­
raison. 

3.2.2. durée de floraison 

Pour l'ensemble de la gamme variétale 
considérée, la floraison s 'étale sur une 
période de 19 d en moyenne. Elle se situe 
entre 17 d pour la variété Stark Hardy Giant 
et 24 d pour Ulster. La durée de floraison 
dépend beaucoup de l'année d'observation ; 
elle a varié de 12 d en 1993 à 30 d en 1990. 
L'étalement de la période de floraison a été 
plus important durant les années où les 
quantités de fro id enregistrées ont été 
réduites. En effet, pour les variétés Tragana 
d 'Edessa, Guillaume, Stark Hardy Giant et 
Hedelfingen, une corrélation négative, 
supérieure à 0,96 en valeur absolue, est 
apparue entre la durée de floraison et les 
disponibilités annuelles en froid (Qf). Pour 
les autres variétés, cette corrélation n'a pas 
été significative. 

3.2.3. durée de croissance des fruits 

Le grossissement du fruit se fait entre la 
dernière décade du mois d'avril et la pre­
mière moitié du mois de mai. Cette période 
varie de 25 d pour les variétés précoces à 
48 d pour les cerisiers tardifs (tableau IV) . 
L'accroissement moyen du fruit dépend du 
calibre final et de l'époque de maturité . Il a 
tendance à être relativement faible chez les 
variétés tardives comme Rainier. 

Chez les varié tés à période de croissance 
réduite comme Stella, Précoce de Bernard 
et Guillaume, il est nécessaire d 'apporter 
des soins particuliers (irrigation, fertilisa­
tion) pour favoriser l'augmentation du 
calibre des fruits. 

3.3. caractéristiques pomologiques 

3.3.1. époque de maturité 

Les dates de maturité des varié tés étu­
diées dans la collection de cerisiers <l'Ain 

Taoujdate ont permis un étalement de la 
production sur une période d 'l mois. La 
maturité de la variété Précoce de Bernard 
se situe pendant la première semaine du 
mois de mai et offre par conséquent un 
gain de précocité de 10 à 14 d par rapport 
aux variétés standards Burlat et Moreau. Les 
variétés Napoléon, Hedelfingen et Rainier 
sont les plus tardives, alors que les variétés 
Tragana d'Edessa, Reverchon et Ulster n'ont 
pas produit en raison de leur manque 
d 'adaptation aux conditions du milieu. 

Les valeurs de l'indice réfractométrique 
se situent entre 14 et 18 (tableau V), les 
faibles valeurs caractérisant les varié tés pré­
coces. Les fruits sont donc généralement 
assez sucrés et conviennent parfaitement à 
la consommation en frais. 

3.3.2. calibre du fruit 

Le calibre est un caractère variétal qui 
constitue un facteur déterminant pour le 
choix du cultivar. Les variétés Van et Viva 
se caractérisent par des fruits de petit calibre 
(4,5 g). Ce dernier est plus important pour 
les variétés Moreau, Hedelfingen et Mar­
motte (tableau V). Pour les autres variétés, 
le poids du fruit, variant entre 5 et 6 g, est 
moyen. Les niveaux d'alimentation hydri­
que et minérale, jugés insuffisants dans les 
conditions de notre expérimentation, sont 
d'autres facteurs pouvant avoir un impact 
direct sur le calibre et la production d'une 
manière générale. 

3.3.3. longueur du pédoncule 

Les variétés Noire de Meched , Hedelfin­
gen et Marmotte se caractérisent par de 
longs pédoncules (35 mm). En revanche, 
Van a le pédoncule le plus court (22 mm). 
Les autres variétés ont un pédoncule de 
taille moyenne, allant de 25 à 30 mm. Selon 
les normes établies par Edin et al. [2], la lon­
gueur du pédoncule de toutes ces variétés 
se situe dans la catégorie des pédoncules 
très courts ( < 29 mm) à courts (29-38 mm). 
Les conditions du milieu pourraient interfé­
rer avec ce caractère puisque, pour certaines 
variétés comme Burlat, Stark Hardy Giant, 
Noire de Meched , Hedelfingen, ces auteurs 
avaient observé des pédoncules moyenne­
ment longs (39 à 48 mm) à longs ( 49 à 
58 mm) [2]. 
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Tableau IV. 
Durée de croissance et accroissement moyen du fruit. 

Variété Intervalle floraison-maturité 
(d) 

Bigarreau Burlat 37 
Bigarreau Moreau 34 
Bigarreau Napoléon 45 
Bigarreau Rainier 48 
Bigarreau Van 42 
Hedelfingen 43 
Guillaume 30 
Marmotte 32 
Noire de Meched 38 
Précoce de Bernard 25 
Reverchon 

Stark Hardy Giant 35 
Stella 25 
Tragana d'Edessa 
Ulster 47 
Vista 36 
Viva 32 

3.3.4. fruits doubles 

La production de fruits jumelés est la 
conséquence du développement des deux 
ovules que renferme l'ovaire. Les taux 
moyens de fru its doubles enregistrés pour 
l'ensemble des variétés de la collection étu­
diée ont varié de O à 10 % (tableau V) . Ils 
sont élevés (6 à 10 %) pour les variétés 
Guillaume, Napoléon, Précoce de Bernard 
et Stella , et faibles pour Marmotte, Vista, 
Stark Hardy Giant et Van. Chez les autres 
variétés, le pourcentage de fruits jumelés 
est nul. 

L'effet de certains facteurs sur l'expres­
sion de ce caractère a é té rapporté chez 
l'amandier [19, 20] et chez l'abricotier [21], 
deux autres espèces du genre Prunus. Chez 
le cerisier, la formation de fruits doubles est 
favorisée lorsque de hautes températures 
interviennent en période d 'induction florale 
[12]. Or, dans les conditions de l'expéri­
mentation présentée, l'induction florale a 
eu lieu en période estivale caractérisée par 
des températures élevées (tableau If) . Selon 
Cerovic et Ruzic [22], durant la phase pro­
gamique de la floraison, les températures 
ne doivent pas être très élevées afin d'ac-
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Accroissement moyen 
(mm-d-1) 

0,56 
0,65 
0,47 

0,43 
0,47 
0,51 
0,70 
0,70 
0,63 

0,88 

0,58 
0,92 

0,50 
0,58 

0,66 



Précoce de Bernard 
Bigarreau Rainier 
Stella 
Bigarreau Moreau 
Viva 
Ulster 
Vista 
Hedelfingen 
Stark Hardy Giant 
Bigarreau Burlat 
Noire de Meched 
Guillaume 
Bigarreau Van 
Bigarreau Napoleon 
Marmotte 

Figure 1. 
Diagramme de floraison 
des variétés de cerisier 
étudiées dans la région 
de Meknès (Maroc). 

15 

A. Oukabli, M. Laghezali 

Mars Avril 
20 25 30 5 10 15 20 25 30 

devient de plus en plus importante avec 
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sité des bouquets de mai et donc de la 
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le bois d'l an augmente avec le degré de 
ramification . C'est ainsi que nous avons 
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nale abondante, telles que Moreau, Rainier, 
Van, etc. , que sur des variétés moins rami­
fiées comme Reverchon et Tragana d'Edessa. 
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L'époque de floraison est une caractéris­
tique variétale . Elle se situe, pour l'en­
semble des variétés de cerisier é tudiées, 
durant les deux premières décades du mois 
d'avril (figure 1). 
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pour toutes les variétés, dans une période 
où le risque de gelée est nul. Les premières 
fleurs à s'ouvrir sont situées sur les bou­
quets de mai. Elles constituent la p lus 
importante vague de floraison. Le second 
flux, de moindre importance, est constitué 
des fleurs portées par les rameaux d'l an. 
La variété Précoce de Bernard a la floraison 
la plus précoce alors que Marmotte fleurit 
la dernière. Les variétés Tragana d'Edessa, 
Reverchon et Marmotte ont donné très peu 
ou pas de fleurs selon les années et ce com­
portement serait lié à une mauvaise adap­
tation aux conditions climatiques du lieu 
d'expérimentation. 
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importants d'une année à l'autre. Pour une 
même variété , ces fluctuations sont la 
conséquence de variations climatiques. Des 
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février et mars, ce qui a pu être observé 
pendant l'année 1993, peuvent hâter la flo­
raison. 
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entre 17 d pour la variété Stark Hardy Giant 
et 24 d pour Ulster. La durée de floraison 
dépend beaucoup de l'année d'observation ; 
elle a varié de 12 d en 1993 à 30 d en 1990. 
L'étalement de la période de floraison a été 
plus important durant les années où les 
quantités de fro id enregistrées ont été 
réduites. En effet, pour les variétés Tragana 
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supérieure à 0,96 en valeur absolue, est 
apparue entre la durée de floraison et les 
disponibilités annuelles en froid (Qf). Pour 
les autres variétés, cette corrélation n'a pas 
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3.2.3. durée de croissance des fruits 

Le grossissement du fruit se fait entre la 
dernière décade du mois d'avril et la pre­
mière moitié du mois de mai. Cette période 
varie de 25 d pour les variétés précoces à 
48 d pour les cerisiers tardifs (tableau IV) . 
L'accroissement moyen du fruit dépend du 
calibre final et de l'époque de maturité . Il a 
tendance à être relativement faible chez les 
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Chez les varié tés à période de croissance 
réduite comme Stella, Précoce de Bernard 
et Guillaume, il est nécessaire d 'apporter 
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production sur une période d 'l mois. La 
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se situe pendant la première semaine du 
mois de mai et offre par conséquent un 
gain de précocité de 10 à 14 d par rapport 
aux variétés standards Burlat et Moreau. Les 
variétés Napoléon, Hedelfingen et Rainier 
sont les plus tardives, alors que les variétés 
Tragana d'Edessa, Reverchon et Ulster n'ont 
pas produit en raison de leur manque 
d 'adaptation aux conditions du milieu. 

Les valeurs de l'indice réfractométrique 
se situent entre 14 et 18 (tableau V), les 
faibles valeurs caractérisant les varié tés pré­
coces. Les fruits sont donc généralement 
assez sucrés et conviennent parfaitement à 
la consommation en frais. 

3.3.2. calibre du fruit 

Le calibre est un caractère variétal qui 
constitue un facteur déterminant pour le 
choix du cultivar. Les variétés Van et Viva 
se caractérisent par des fruits de petit calibre 
(4,5 g). Ce dernier est plus important pour 
les variétés Moreau, Hedelfingen et Mar­
motte (tableau V). Pour les autres variétés, 
le poids du fruit, variant entre 5 et 6 g, est 
moyen. Les niveaux d'alimentation hydri­
que et minérale, jugés insuffisants dans les 
conditions de notre expérimentation, sont 
d'autres facteurs pouvant avoir un impact 
direct sur le calibre et la production d'une 
manière générale. 

3.3.3. longueur du pédoncule 

Les variétés Noire de Meched , Hedelfin­
gen et Marmotte se caractérisent par de 
longs pédoncules (35 mm). En revanche, 
Van a le pédoncule le plus court (22 mm). 
Les autres variétés ont un pédoncule de 
taille moyenne, allant de 25 à 30 mm. Selon 
les normes établies par Edin et al. [2], la lon­
gueur du pédoncule de toutes ces variétés 
se situe dans la catégorie des pédoncules 
très courts ( < 29 mm) à courts (29-38 mm). 
Les conditions du milieu pourraient interfé­
rer avec ce caractère puisque, pour certaines 
variétés comme Burlat, Stark Hardy Giant, 
Noire de Meched , Hedelfingen, ces auteurs 
avaient observé des pédoncules moyenne­
ment longs (39 à 48 mm) à longs ( 49 à 
58 mm) [2]. 

Évaluation d'une collection de cerisier au Maroc 

Tableau IV. 
Durée de croissance et accroissement moyen du fruit. 

Variété Intervalle floraison-maturité 
(d) 

Bigarreau Burlat 37 
Bigarreau Moreau 34 
Bigarreau Napoléon 45 
Bigarreau Rainier 48 
Bigarreau Van 42 
Hedelfingen 43 
Guillaume 30 
Marmotte 32 
Noire de Meched 38 
Précoce de Bernard 25 
Reverchon 

Stark Hardy Giant 35 
Stella 25 
Tragana d'Edessa 
Ulster 47 
Vista 36 
Viva 32 

3.3.4. fruits doubles 

La production de fruits jumelés est la 
conséquence du développement des deux 
ovules que renferme l'ovaire. Les taux 
moyens de fru its doubles enregistrés pour 
l'ensemble des variétés de la collection étu­
diée ont varié de O à 10 % (tableau V) . Ils 
sont élevés (6 à 10 %) pour les variétés 
Guillaume, Napoléon, Précoce de Bernard 
et Stella , et faibles pour Marmotte, Vista, 
Stark Hardy Giant et Van. Chez les autres 
variétés, le pourcentage de fruits jumelés 
est nul. 

L'effet de certains facteurs sur l'expres­
sion de ce caractère a é té rapporté chez 
l'amandier [19, 20] et chez l'abricotier [21], 
deux autres espèces du genre Prunus. Chez 
le cerisier, la formation de fruits doubles est 
favorisée lorsque de hautes températures 
interviennent en période d 'induction florale 
[12]. Or, dans les conditions de l'expéri­
mentation présentée, l'induction florale a 
eu lieu en période estivale caractérisée par 
des températures élevées (tableau If) . Selon 
Cerovic et Ruzic [22], durant la phase pro­
gamique de la floraison, les températures 
ne doivent pas être très élevées afin d'ac-
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Accroissement moyen 
(mm-d-1) 

0,56 
0,65 
0,47 

0,43 
0,47 
0,51 
0,70 
0,70 
0,63 

0,88 

0,58 
0,92 

0,50 
0,58 

0,66 
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Evaluaci6n fenol6gica y pomol6gica de una colecci6n varietal de cerezo 
en un clima marroqu1 de altitud media 
Resumen - Introducciôn. La selecci6n de variedades de cerezo de buen renclimiento Y con 
baja necesiclacl de frio es un objetivo para la extension de su cultivo por _las zonas de altitud 
media de Marruecos. Material y métodos. La evaluaci6n ciel comportam1ento de 17 vanecl~­
cles de cerezo silvestre Prunus avium L. , realizacla en una colecci6n situacla cerca de Mequ1-
nez en Marruecos, se hizo basandose en un seguimiento feno y pomol6gico de los frutos. 
Resultados. La época de madurez, el calibre del fruto , el tanto por ciento de frutos gemma­
clos el indice de refractometria y los renclimientos variaron de una a otra vanedad. En las 
vari~clades mal aclaptaclas, las conc!iciones climaticas regionales inclujeron _L;na floraci6n esca­
lonacla y una florescencia muy baja. La maclurez fue precoz y la proclucoon de fruto:_ gem1-
nados, importante. Se observaron pocas rupturas epiclérmicas de los frutos; Conclusion. En 
la zona de experimentaci6n de Marruecos , el clesarrollo de las fases fenolog1Cas del cerezo, 
las caracteristicas fenol6gicas de sus frutos y sus renclimientos se vieron afe,ctaclos _por la fa lta 
de frîo. La explotaci6n de varieclades :nejor aclimataclas necestta una selecc1on prev1a de geno­
tipos que no necesiten tanto frio. © Editions scientifiques et méd1Cales Elsevier SAS 

Prunus / necesidades climâticas / necesidades fisiolôgicas / temperatura / respuesta 
de la planta / caracteristicas agronômicas / Marruecos 
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new books ... 

Strawberries 
Crop Production Science 

in Horticulture 
Series, No. 11 

J.F. Hancock 

This book provides a broad, balanced review 
of our scientific knowledge of strawberries 
and their cultivation. ln recent years, 
methods of strawberry culture have undergone 
extensive modifications and the strawberry 
industry has expanded considerably 
in a number of countries in Europe and Asia, 
as well as in North America. 
The book describes the biology of the plant 
and the principles that underlie its cultivation. 
lt covers aspects !rom taxonomy, ecology, 
morphology and genetics to environmental 
physiology, disease and pest control , fruit 
ripenin~, storage and processing. 
The cultivars and production systems, 
applicable in different climatic zones, 
are reviewed. The book is therefore worldwide 
in scope and provides an excellent, concise 
overview for students of horticulture as well 
as for researchers and growers. 

1999, 240 p. , 
index, 16 colour plates, 
figures, ISBN O 85199 339 7, f: 25 

Edition-distribution: 
CABI Publishing, Wallingford, 
Oxon X10 8DE, UK 
Tel: (44) 1491 832111 
Fax: (44) 1491 829292 
Email: orders@cabi.org 
http: //www.cabi.org 

new books ... new books ... 

Expanding the Context 
of Weed Management 

Edited by 
Douglas D. Buhler 

MANAGEMENT 

Douglas D . Buhler 
Edi to r 

ln "Expanding the Context of Weed 
Management", you will discover valuable 
and practical information about: how weeds 
can be considered a part of the cropping 
system instead of an isolated pest 
to be eliminated; why weeds behave as they do; 
short-and long-term approaches to changing 
weed management; standard breeding 
methods for competitive weed crops; 
improving soil quality to manage weeds; 
integrated pest management for weeds; 
avoiding propagule production; 
reducing weed emergence in crops; 
minimizing weed competition with the crop 

1999, 289 p., 
Index, ISBN 1-56022-062-7, $79.95, 
(Outside US/Canada/Mexico: $96.00), 
Text price (+5 copies): $34.95, 
(Outside US/Canada/Mexico: $42.00) 

Edition-distribution: 
Food Product Press, 
an imprint of The Haworth Press, 
Inc., 10 Alice Street, Binghamton, 
New York 13904-1580 USA, Toll-Free 
Tel: 1.800.429.6784, 
Fax: 1.800.895.0582 
E-mail: getinfo@haworthpressinc.com 
http: //www.haworthpressinc.com 

new books ... new books ... 

Citrus Health Management 

Edited by 
L.W. Timmer 

and 
Larry W. Duncan 

CITRUS , 
Health Management 

E~ b)' l. w 'TirnmM ano t • .imy w Ol!llCM 

-----~---

"Citrus Health Management" is an 
interdisciplinary guide to complete citriculture 
from orchard establishment to postharvest 
considerations. The book defines each 
of the steps in a successful preplanting, 
post-planting , and postharvest citrus program. 
Various aspects of citriculture are examined, 
with special emphasis on integrated pest 
management practices. Management practices 
cover diseases, pests, and weeds, 
as well as economic, environmental, 
mechanical, and chemical management 
issues. The efficiency, profitability, 
and environmental quality this guide lends 
to citriculture make it ideal for: commercial 
growers, field consultants, extension, 
specialists, farm advisors, researchers, 
professionals in all aspects of the citrus 
industry, students. 

1999, 221 p., with 90 color photographs, 
24 black and white illustrations, 
and Index, ISBN 0-89054-227-9, $19 

Edition-distribution: 
APS Press St. Paul Office, 3340 Pilot Knob 
Road, St. Paul, MN 55121-2097, USA, 
Tel: 1.800.328.7560, E-mail: aps@scisoc.org 

APS Press Europe Branch Office, Broekstraat 
47, B-3001 , Heverlee, Belgium, 
Tel :32.16.204035, Fax : 32.16.202535, 
E-mail: apspress@pophost.eunet.be, 
http: //www.scisoc.org 
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